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Calcul littéral 

 
 

Propriétés – Distributivité simple et double 

  

 

 

 

 

Remarque : (𝑎𝑏)(𝑐𝑑) se simplifie en 𝑎𝑏𝑐𝑑. Il n’y a pas de développement s’il n’y a pas de signe + 

Exemples : 

Développer les expressions suivantes :    Factoriser les expressions suivantes  

𝐴 = −(𝑥 + 3)     : 

𝐵 = (2𝑥 + 1)(3𝑥 − 4) 

𝐶 = (2𝑥 − 1)(𝑥 + 2)(3𝑥 + 2) 

𝐷 = (
1

5
𝑢 −

1

14
𝑣)(

5

4
𝑢 +

7

3
𝑣) 

𝐸 = (𝑥√2 − 3)(2𝑥 + 5√2) 

𝑏(𝑥) du 28 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour tous réels 𝑘, 𝑎, 𝑏, 𝑐 et 𝑑 : 

𝑘 × (𝑎 + 𝑏) = 𝑘 × 𝑎 + 𝑘 × 𝑏 ou 𝑘(𝑎 + 𝑏) = 𝑘𝑎 + 𝑘𝑏 

(𝑎 + 𝑏) × (𝑐 + 𝑑) = 𝑎 × 𝑐 + 𝑎 × 𝑑 + 𝑏 × 𝑐 + 𝑏 × 𝑑 où (𝑎 + 𝑏)(𝑐 + 𝑑) = 𝑎𝑐 + 𝑎𝑑 + 𝑏𝑐 + 𝑏𝑑 

Les expressions de gauche sont factorisées et celles de droite sont développées. 
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Théorème : 

 

 

 

 

 

 

Démonstrations : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour tous réels 𝑎 et 𝑏 : 

(𝑎 + 𝑏)2 = ⋯ 

(𝑎 − 𝑏)2 = ⋯ 

(𝑎 − 𝑏)(𝑎 + 𝑏) = ⋯ 

L’expression de gauche est factorisée et celle de droite développée. 
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Exemples : 

 

Développer les expressions suivantes 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

        Factoriser les expressions suivantes : 
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Théorème : 

 

 

Méthode usuelle 

 Etape 1 : on ramène l’équation à résoudre à une équation du type 𝐴(𝑥) = 0. 

 Etape 2 : on factorise A(x) en l’écrivant sous la forme d’un produit de facteurs 

 Etape 3 : on utilise le théorème. 

Exemples : 

Résoudre dans ℝ les deux équations suivantes :  

                 (5𝑥 + 3)2 = 4                                                      3(2𝑥 + 7)(2𝑥 − 4) = 4(𝑥 + 4)(2𝑥 + 7) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Résoudre dans ℝ les équations suivantes : 

 

 

 

 

 

 

Problème : 

Dans ℝ, un produit de facteurs est nul si et seulement si …………………….. l’un des facteurs 
est nul. 
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Définition : 

 

 

Théorème : 

 

 

 

 

 

Remarque :  

• [1] permet de justifier la transposition additive avec changement de signe : 

𝑥 − 1 ≥ 0 équivaut à (𝑥 − 1 + 1 ≥ +1) équivaut à 𝑥 ≥ 1 

• [3]et [4] permettent de justifier la transposition multiplicative sans changement de signe : 

3𝑥 > 2 équivaut à (
1

3
) × (3𝑥) >

1

3
× 2 équivaut à 

1

3
× 3 × 𝑥 >

2

3
 équivaut à 𝑥 >

2

3
 

 

Démonstrations: 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Quels que soient les réels 𝑎, 𝑏, 𝑐, 𝑑 et 𝑘, 

• si a<b alors 𝑎 + 𝑐 < 𝑏 + 𝑐     [1] 

• si 𝑎 < 𝑏 et 𝑐 < 𝑑 alors 𝑎 + 𝑐 < 𝑏 + 𝑑.  [2] 

• si a<b alors  

o si 𝑘 > 0 alors 𝑘 × 𝑎 < 𝑘 × 𝑏  [3] 

o si 𝑘 < 0 alors 𝑘 × 𝑎 > 𝑘 × 𝑏  [4] 
 

Quelques soient les nombres 𝑎 et 𝑏, on dit que  a<b lorsque 𝑏 − 𝑎 > 0. 
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Exemple : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Exemple : 
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Définition : 

 

 

 

Remarques :  √0 = 0 et  √1 = 1 

 

Propriétés : 

 

 

 

 

 

 

Exemples : Simplifier : 

√150 = ⋯                                                             √8 × √50 = ⋯ 

√(𝟏 − √𝟕)²=…..    √
𝟑𝟓

𝟑
× √

𝟐𝟏

𝟓
=…. 

 

 

Démonstrations : 

 

 

 

 

 

 

 

 

Soit 𝑎 un nombre réel positif. La racine carrée de 𝑎 est l’unique réel positif dont le 

carré est égal à 𝑎 . 

Pour tout 𝑎 ≥ 0, (√𝑎)
2

= 𝑎 

Soient 𝑎 et 𝑏 deux nombres réels positifs. On a alors : 

• √𝑎𝑏 = √𝑎 × √𝑏 

• Si 𝑏 ≠ 0, √
𝑎

𝑏
=

√𝑎

√𝑏
 

• Si  𝑎 et 𝑏 sont strictement positifs alors √𝑎 + 𝑏<√𝑎 + √𝑏 

• Pour tout nombre 𝑎, on √𝑎² = |𝑎| 
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Définition 

 

 

Exemples :  La quantité conjuguée de 3 + √2 est ……. 

 La quantité conjuguée de 5 − √2 est ……. 

 La quantité conjuguée de −7 + 3√2 est ……. 

 

Théorème 

 

 

 

 

 

Démonstration : 

 

 

 

Exemples : 

Rendre rationnel le dénominateur des expressions 𝐴 =
1

6−√2
, 𝐵 =

3

5−√2
 et 𝐶 =

5−√6

2−√6
 

,  

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

Soit 𝑎, 𝑏, 𝑐, 𝑑 des nombres quelconques appartenant à ℚ avec 𝑑 > 0 et 𝑏 + 𝑐√𝑑 ≠ 0  

Soit 𝐴 =
𝑎

𝑏+𝑐√𝑑
, pour écrire 𝐴 avec un dénominateur rationnel, on multiplie 

numérateur et dénominateur par 𝑏 − 𝑐√𝑑 (en ayant préalablement démontré que 

𝑏 − 𝑐√𝑑 est un réel non nul).  

Soit 𝑎, 𝑏 des nombres, 𝑎 − 𝑏 est la quantité ……………. de 𝑎 + 𝑏. Et réciproquement. 
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Rappels : 

 

 

 

 

 

Exemples : 

 

Pour tous réels 𝑎, 𝑏 ≠ 0 et 𝑛 et 𝑝 relatifs : 

(𝑎𝑛)𝑝 = 𝑎𝑛×𝑝  (𝑎 × 𝑏)𝑛 = 𝑎𝑛 × 𝑏𝑛    𝑏0 = 1 

𝑎𝑛 × 𝑎𝑝 = 𝑎𝑛+𝑝 (
𝑎

𝑏
)

𝑛

=
𝑎𝑛

𝑏𝑛    𝑏1 = 𝑏 

 


